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craindre nos neiges je m'offre pour le garant de vos
vués, pourvu que vous ne vous serviez d'autre navire
que de celui-ci afin d’y venir : Si vous appréhendez la
dépense que vous pourroit causer cette entreprise, afin
de la modérer et épargner votre bourse, je vous offre le
passage gratis, pourvu que vous me voulliez senlement
accorder quelques heures de ce temps que Messieurs vos
médecins ou apothicaires ne vous permettront pas de
donner® des emplois plus utiles ; que si vous me dites -
« tout cela est bon, mais nous voudnons approcher au—:
« trement de votre beau fleuve pour admirer plus agré-
“ ablement la beauté de son cours,” je vous répondrai
que si quelques uns d'entre vous sont de ce sentiment,
Jjlen ai trop de joie pour m’y opposer, qu 'ils vmnnent a
la bonne heure comme il leur plaira gouter la belle.eau
de nos rapides et apprendre par leurs propres expérien-

ces que la Seine lui doit céder son nom puisque celle-ci °
est mille fois plus avantageuse 4 la santé du corps.




